
Prédication culte de Pentecôte,
20 mai 2018, temple d'Annecy

Pentecôte ... 
Lorsque nous avons parlé de cette fête, de votre fête les jeunes, et du choix du texte 
biblique pour la prédication du culte, vous avez tout de suite proclamé haut et fort : 
« oh non pas le texte de Pentecôte, on le connaît par cœur ! ». 

Les chrétiens fêtent aujourd'hui, 50 jours après Pâques, ce curieux passage du livre 
des Actes dans la Bible, où les premiers suiveurs du Christ rassemblés après le départ 
de leur maître, reçoivent des langues de feu et se mettent chacun à parler des langues 
différentes afin d'annoncer à tous la Bonne Nouvelle de Vie offerte en Jésus-Christ.

Mais, vous l'avez compris, nous ne nous étendrons pas sur cette histoire.
En revanche, nous avons pensé à un autre texte biblique, assez ... original, peu connu, 
avec des arbres qui parlent : une Pentecôte pour arbres ! 

Il s'agit d'un passage du premier testament, dans le livre des Juges, au chapitre 9, les 
versets 8 à 15.

J'ai besoin d'aide ... pour les arbres.

X et Y, vous m'accompagnez ?   

--------------------------------

Lecture du livre des Juges, chapitre 9,  versets 8-15 :
à trois voix

Les arbres s’étaient mis en route pour aller oindre celui qui serait leur roi. 
Ils dirent à l’olivier : 
“ Règne donc sur nous.”

L’olivier leur dit : 
“ Vais-je renoncer à mon huile que les dieux et les hommes apprécient en moi, pour aller 
m’agiter au-dessus des arbres ? ”

Les arbres dirent au figuier : 
“ Viens donc, toi, régner sur nous. ”

Le figuier leur dit :
“ Vais-je renoncer à ma douceur et à mon bon fruit, 



pour aller m’agiter au-dessus des arbres ? ”

Les arbres dirent alors à la vigne :
“ Viens donc, toi, régner sur nous. ”

La vigne leur dit : 
“Vais-je renoncer à mon vin qui réjouit les dieux et les hommes 
pour aller m’agiter au-dessus des arbres ? ”

Alors tous les arbres dirent au buisson d’épines : 
“ Viens donc, toi, régner sur nous. ”

Mais le buisson d’épines dit aux arbres :
“ Si c’est loyalement que vous me donnez l’onction pour que je sois votre roi, 
alors venez vous abriter sous mon ombre. 
Mais s’il n’en est pas ainsi, 
un feu sortira du buisson d’épines et il dévorera les cèdres du Liban. ”

-----------------------------

Curieuse histoire ... ?
Le livre des Juges raconte la vie du peuple de Dieu après la mort de Josué, successeur 
de Moïse,  qui  avec le  peuple franchit  le  Jourdain après  40 ans  d'errance dans  le 
désert, pour rejoindre la terre promise. Le peuple se retrouve alors sans guide. 
A  certaines  périodes  difficiles,  il  est  dirigé  par  des  hommes  ou  des  femmes 
(remarquons ici que les femmes sont au pouvoir plusieurs siècles avant JC ! ), appelés 
" Juges ".
Notre histoire raconte ce moment où le fils de l'un d'eux essaie de devenir Roi.
Et en réalité, il s'agit ici d'une fable attribuée à l'écrivain grec Esope, au 6e siècle 
avant JC, ajoutée au texte des Juges pour dénoncer le pouvoir politique autoritaire.

Entrons dans ce jardin méditerranéen !

Les  arbres  donc,  réunis  en  conciliabule  pour  se  trouver  un  roi,  interpellent  trois 
d'entre eux, vous vous souvenez ? ... l'olivier, le figuier et la vigne.

X et Y, vous allez encore jouer les arbres avec moi ... vous voulez bien ?

X :
Je fais l'olivier !

L'olivier ... 
J'ai tiré le bon arbre ! 
Je suis la grande classe ...  
Parmi tant d'autres vertus, mon huile sert à éclairer, à « mettre de l'huile » dans les 



rouages et bien entendu à  garantir  une nourriture  saine :  la  réputation du régime 
méditerranéen n'étant plus à faire.
Et ... je suis même tellement précieux ... que mon huile servait à l'onction des Rois.
N'oublions pas non plus que c'est un rameau DE MOI-MEME que la colombe ramène 
à Noé après le déluge. Je suis le signe de l'alliance entre Dieu et les hommes.
Ahhh ... 

Alors franchement, aller régner sur les autres arbres : régler des conflits de bas étages 
ou prendre de grandes décisions collectives ... vous rigolez ! 
J'ai bien d'autres choses à faire, plus précieuses.

Et toi Figuier, pourquoi tu n'y vas pas ?

Z :

Cher et précieux Olivier ... 
Moi aussi je suis plusieurs fois présent dans la Bible : les prophètes Osée, Jérémie et 
Joël me citent à longueur de texte.
Je suis le symbole de la prospérité et de la fécondité.
Mon fruit  est  d'une  douceur  incomparable  et  je  pousse  le  longs  des  chemins  où 
j'abrite de mes larges ramures le voyageur fatigué ...  
Même Jésus, le Christ lui-même, avant de mourir parle de moi ... !

Alors franchement, aller régner sur les autres arbres ... vous rigolez ! 
J'ai déjà tant d'autres grands projets à réaliser.
Ahhh ... 

Et toi la vigne, pourquoi tu n'y vas pas ?

Y :

Très chers et précieux Olivier et si fécond Figuier ... 
Comment dirais-je ... A propos du fruit, la douceur du mien est incomparable. 
Il réjouit les papilles et les cœurs chaque fin d'été. 
Vous me faites bien rire avec votre concours de citations bibliques ... 
parce que là je vous bats tous les deux à plate couture : Genèse, Psaumes, Jérémie, 
Évangiles ... On ne les compte même plus !
Et attention, Jésus lui-même se compare à moi ... « Je suis la vraie vigne », dit-il à ses 
amis.
Je ne vous ferai pas enfin l'offense de vous rappeler que dans la Cène, c'est bien du 
fruit de la vigne qui est bu pour marquer la présence du Christ encore aujourd'hui au 
milieu de nous.



Alors franchement, aller régner sur les autres arbres ... vous rigolez ! 
Je suis chargé d'occupations bien plus nobles. 

Mais, il reste encore le buisson, pourquoi tu n'y vas pas, toi ?
...
Euh buisson ? Buisson ! 
Qui fait le buisson ... ?

X :
C'est à dire que moi ... un végétal tout rabougri et inutile, 
je n'ai pas trop envie de m'y piquer ...

Z :
C'est sûr, jouer un buisson d'épines, ce n'est pas très glorieux ... 

Et c'est d'ailleurs peut-être pour cela que les autres l'ont choisi ! 
Au moins, il ne risquait pas de faire d'ombre à leur supposée majesté. 

Mais en réalité, c'est sûrement un mauvais calcul : 
Le buisson ne peut rivaliser de beauté avec ses grands voisins, mais comme il le dit 
lui-même, malgré son apparente fragilité, il peut mettre le feu à toute une forêt ...

Y :
Attendez, le buisson, le feu ... il n'y pas une histoire dans la Bible ... ? 
Moïse ! le buisson ardent, comme signe de la présence de Dieu pour le peuple.
Et aujourd'hui ce sont les langues de feu de Pentecôte .... données comme signes de la 
présence de Dieu comme promesse pour tout homme, toute femme, tout  enfant  à 
chaque instant de nos vies.

X :
Et c'est encore un buisson dont les branches sont tressées pour la couronne d'épines 
de Jésus sur la croix.
...
Finalement, le buisson aussi mérite toute notre attention.

----------------



Voilà  donc  une  bien  curieuse  fable  où  les  arbres  parlent  de  façon  ironique  du 
pouvoir : qu'est-ce qu'être chef ? 
Qui je choisis pour diriger ma vie ? 
Comment vivre ensemble en étant différents ?
Et voici une fable ...  de sagesse populaire, sans Dieu.

Sans le mot « Dieu » c'est vrai, et pourtant ...
L'arbre a une symbolique très forte. Aujourd'hui, renouer avec la nature est à la mode, 
s'en rapprocher permettrait de retrouver l'essentiel. 
L'arbre est le lien entre le spirituel et le terrestre ; par sa forme, ancré dans la terre et 
ses branches élevées vers le ciel ; par sa production de fruits nourriciers ; par son 
cycle de vie.
L'arbre rappelle aussi la croix du Christ, faite de son bois et dressée entre la terre et le 
ciel.

Cette fable, au-delà de sa morale première, nous parle de notre relation à Dieu et aux 
autres.

Une relation où chacun de nous est précieux, compte, et peut se réjouir des fruits 
particuliers que Dieu lui donne, sans vouloir ressembler au voisin, qui a reçu lui des 
fruits différents, et s'en réjouir.

Nous réjouir de chacun de vous les jeunes, chacun avec votre saveur particulière,
Nous réjouir pour la foi en Dieu et la présence du Christ parmi nous dans le pain et le 
fruit de la vigne que nous partagerons ensemble.

Cette fable nous pose cette question ... qui voulons-nous voir régner sur notre vie ? 
En d'autres termes, qui nourrit notre souffle de vie chaque matin ? 

Les jeunes, vous y répondez devant nous avec audace en choisissant de donner votre 
confiance à Dieu comme Seigneur de vos vies.
Votre témoignage est une bénédiction pour nous tous, le Christ est un roi qui rend 
libre.
Ses paroles nous nourrissent, telles un fruit délicat et joyeux.
Il nous appelle à nous révéler à nous-mêmes et à vivre avec les autres.
Il est un Roi qui accomplit de grandes choses et qui habite aussi un buisson.

Le buisson est le lieu de la présence de Dieu dans tout ce qui n'est pas heureux dans 
nos vies. 
Quand tout  semble aller  mal,  quand nous sommes entourés d'épines,  quand notre 
cœur est sec ... Dieu est là, encore, toujours, fidèle.
Jésus se révèle dans sa mort et sa résurrection sur un morceau de bois, coiffé d'une 
couronne d'épines. 
Que chacun de nous garde cette promesse : les jours où notre vie ressemble à un 
vulgaire buisson d'épines, soyons confiants, Dieu ne nous juge pas, Il se tient là, pour 



nous relever et nous conduire.

Pour nous, pour chacun de vous les jeunes ...

Soyez des vivants : ancrés dans le sol, proches de vos frères et sœurs en humanité, 
venant en aide aux plus faibles, engagés pour la justice et la paix ; 
Soyez  des  vivants  :  étendez  vos  bras,  élargissez  votre  esprit,  ouvrez  votre  cœur, 
confiez vos chemins au Christ qui vous rend libre.
Lui Seul peut être le juste Roi de votre vie ;
Une vie offerte, précieuse, sucrée et nourrissante, avec ou sans épines selon les jours,  
portée par Celui qui bénit.

Amen.


